Fiches bibliques

Nouveau Testament

La fondation de l’Église de Corinthe : Ac 18,1-11
(Traduction œcuménique de la Bible, 2010)
18, 1
En quittant Athènes, Paul se rendit ensuite à Corinthe1.       

2     Il rencontra là un Juif nommé Aquilas, originaire du Pont,

qui venait d’arriver d’Italie avec sa femme, Priscille2.

Claude, en effet, avait décrété que tous les Juifs devaient quitter Rome3.

Paul entra en relation avec eux

3     et, comme il avait le même métier – c’était des fabricants de tentes4 –

il s’installa chez eux et il y travaillait5.

4     Chaque sabbat, il prenait la parole à la synagogue

et tâchait de convaincre Juifs et Grecs6.

5     Mais, lorsque Silas et Timothée furent arrivés de Macédoine7,

Paul se consacra entièrement à la Parole,

attestant devant les Juifs que le Messie, c’est Jésus.

6     Devant leur opposition et leurs injures8,

Paul secoua ses vêtements9 et leur déclara :



« Que votre sang vous retombe sur la tête10 !


   
   J’en suis pur, et désormais c’est aux païens que j’irai11. »
7     Quittant ce lieu, 

il se rendit chez un certain Titius Justus12, adorateur de Dieu,

dont la maison était contiguë à la synagogue.

8     Crispus, chef de synagogue, crut au Seigneur avec toute sa maison13
et beaucoup de Corinthiens, en écoutant Paul, devenaient croyants

et recevaient le baptême.

9     Une nuit, le Seigneur dit à Paul dans une vision14 :

« Sois sans crainte, continue de parler, ne te tais pas.  

          10                     Je suis en effet avec toi

   
   et personne ne mettra la main sur toi pour te maltraiter

   
   car, dans cette ville, un peuple nombreux m’est destiné15. »

          11
Paul y demeura un an et six mois, enseignant la parole de Dieu.

Fiches bibliques

Nouveau Testament

La comparution de Paul devant Gallion : Ac 18,12-17
(Traduction œcuménique de la Bible, 2010)
18,12
Sous le proconsulat de Gallion en Achaïe1,

l’hostilité des Juifs devint unanime à l’égard de Paul



et ils l’amenèrent au tribunal2.

         13

« C’est à un culte illégal de Dieu, soutenaient-ils,



    
   que cet individu veut amener les gens3. »    

         14
Paul allait prendre la parole, quand Gallion répondit aux Juifs :




« S’il s’agissait d’un délit ou de quelque méfait éhonté,



    
   je recevrais votre plainte, ô Juifs, comme de raison ;

     15

   mais, puisque vos querelles concernent une doctrine4, des noms

   et la loi qui vous est propre, cela vous regarde5 !

   Je ne veux pas, moi, être juge en pareille matière. »

         16
Et il les renvoya du tribunal.

         17  
Tous6 se saisirent alors de Sosthène, chef de synagogue ;

ils le rouaient de coups devant le tribunal ;

mais Gallion ne s’en souciait absolument pas.

Fiches bibliques

Nouveau Testament

Passage de Paul à Antioche : Ac 18,18-23
(Traduction œcuménique de la Bible, 2010)
18,18
     Paul resta encore assez longtemps à Corinthe.

     Puis il quitta les frères et s’embarqua pour la Syrie,

     en compagnie de Priscille et d’Aquilas.

     À la suite d’un vœu1, il s’était fait tondre la tête à Cenchrées2. 

19 Ils gagnèrent Éphèse, où Paul se sépara de ses compagnons.
Il se rendit, pour sa part, à la synagogue et y adressa la parole aux Juifs3.

20 Comme ceux-ci lui demandaient de prolonger son séjour, il refusa,

21 mais il les quitta sur ces mots :



« Je reviendrai chez vous une autre fois, si Dieu le veut. »


     Il prit la mer à Éphèse,

22 débarqua à Césarée, monta saluer l’Église4 et descendit à Antioche,

23 où il resta quelque temps5.

Puis il repartit et parcourut successivement la région galate et la Phrygie6,

affermissant tous les disciples.


Fiches bibliques

Nouveau Testament

Apollos à Éphèse et à Corinthe : Ac 18,24-28
(Traduction œcuménique de la Bible, 2010)
18,24
     Un Juif nommé Apollos1, originaire d’Alexandrie,

     était arrivé à Éphèse.

     C’était un homme savant2, versé dans les Écritures.
                25
     Il avait été informé de la Voie du Seigneur3


     et, l’esprit plein de ferveur4,



     il prêchait et enseignait exactement ce qui concernait Jésus,



     tout en ne connaissant que le baptême de Jean.

26      Il se mit donc à parler en toute assurance dans la synagogue.

     Mais, lorsqu’ils l’eurent entendu,

     Priscille et Aquila le prirent avec eux

     et lui présentèrent plus exactement encore5 la Voie de Dieu.


      27      Comme il avait l’intention de se rendre en Achaïe,



     les frères l’approuvèrent 

     et écrivirent aux disciples de lui faire bon accueil6. 

     Une fois arrivé, il fut, par la grâce de Dieu7, d’un grand secours

     aux fidèles,

                28      car la force de ses arguments avait raison des Juifs en public,



     quand il prouvait par les Écritures que le Messie, c’était Jésus8.

1    Colonie romaine fondée par Jules César, Corinthe était le chef-lieu de la provin-ce d’Achaïe. C’était un centre commercial important, doté de deux ports (un de chaque côté de l’isthme). La population, sur un fond latin, était cosmopolite et le culte d’Aphrodite lui donnait mauvaise réputation. Le christianisme s’enracinera néanmoins plus aisément à Corinthe, en milieu populaire (1 Co 1,26) qu’à Athènes.





2   Aquilas et Priscille seront d’excellents collaborateurs de Paul, à Corinthe et à Éphèse (18,18-19 ; 1 Co 16,19) ; puis à Rome (Rm 16,3 ; voir 2 Tm 4,19).





3     Ce décret, daté de 49-50, est connu de l’historien latin Suétone ; nous ignorons dans quelle mesure et pendant combien de temps il fut observé (voir 28,17 ; Rm 16,3).





4     Travail fait avec des peaux, ou, plus probablement, tissage d’étoffes de poils de chèvre, technique de la Cilicie, patrie de Paul. Les rabbins pratiquaient un métier manuel. Pour Paul, c’est un moyen de ne pas être à charge et de procla-mer l’Évangile gratuitement : voir 20,34 note.





5      Variante : ils travaillèrent.





6     Variante occidentale : Entrant chaque sabbat à la synagogue, il prenait la paro-le, présentait le nom du Seigneur Jésus, et tâchait de convaincre non seule-ment les Juifs, mais même les Grecs.





7     Voir 17,4 note. C’est alors (voir verset 12 note) que Paul écrivit 1 Th (1 Th 1,1 ; 3,1-6) et, un peu plus tard, 2 Th (voir 2 Th 1,1).





8      Ou : leurs blasphèmes, voir 13,45 note.


9    Geste de rupture : on laisse derrière soi jusqu’à la poussière du lieu qu’on quit-te ; voir 13,51 ; 22,23.


 


         10    C’est-à-dire : vous êtes seuls responsables de ce qui vous arrivera (voir 5,28 ; 20,26).





         11      Voir 13,46 note.





         12     Variante : Titus Justus. C’était probablement un incirconcis : Paul rompt avec la synagogue en logeant chez lui : voir 10,28 note.





         13      Voir 10,2 note.





         14    Le ministère de Paul, qui a commencé par une vision (9,10.12 note ; 26,19 ;                           23,11), continue d’être ainsi (18,9 ; 26,16 ; voir 13,31 note) orienté par Dieu (16,9-10 ; 27,24 ; voir 10,3 note)  –  qui agit aussi dans sa vie par le Saint Esprit (1,8 note).





         15       Littéralement : un peuple nombreux est pour moi, voir 15,14 note.


1    Une inscription trouvée à Delphes permet de situer ce proconsulat de Gallion, frère de Sénèque, en 51-52 ou 52-53. La comparution de Paul se situe sans doute vers la fin de son séjour de dix-huit mois (versets 11.18). Paul a dû rester à Corinthe de 50 à 52.


  


2   Littéralement : à l’estrade ; la justice se rendait normalement non dans une                      salle, mais sous un portique.





3     La religion et, dans une certaine mesure, la loi juives étaient reconnues par la loi romaine. Pour accuser Paul ici (voir 17,7 note) du crime capital que consti-tuait l’introduction dans l’Empire d’une religion nouvelle, ses adversaires juifs ont donc dû présenter le christianisme comme une religion différente du judaïsme. Ce n’était pas si mal vu (voir 11,26 note), mais Gallion ne va pas être de leur avis (verset 15 note).





4      Ou : des mots.





5      Les noms dont parle Gallion sont sans doute les titres donnés à Jésus. Contrai-


       rement aux accusateurs de Paul, Gallion considère le christianisme comme une affaire qui relève de la communauté juive et de sa loi : c’est une variété de judaïsme qui bénéficie de la même reconnaissance légale que ce dernier et ne concerne donc pas la justice romaine (voir 25,19). Tout au long de son livre (16,35-39 ; 17,8-9 ; 19,37-38 ; 24,20-22 ; 26,31-32), l’auteur enregistre volon-tiers des décisions ou des appréciations officielles qui vont dans le même sens que ce non-lieu. Il met ainsi en lumière à la fois l’inanité des accusations portées contre le christianisme ou, nommément, contre Paul, et l’impartialité de la justice romaine.





6     Variante : tous les Grecs, ou : tous les Juifs. Dans le premier cas il s’agirait non d’une bagarre entre Juifs, mais d’un acte d’hostilité contre eux.


1   Il s’agit du vœu du naziréat, qui obligeait, entre autres, à garder les cheveux longs pendant un certain temps (Nombres 6,9-18). Peut-être y a-t-il confusion avec le vœu indiqué en 21,23-27, ou bien le vœu fait à Cenchrées n’est-il accompli qu’à Jérusalem.





2     Port de Corinthe sur la mer Égée.





3     Ou : s’entretint avec les Juifs.





4   L’Église de Jérusalem plutôt que celle de Césarée. Mais Luc estompe cette                                                              visite, car son plan est de faire partir Paul de Jérusalem pour l’y ramener (15,36 note ; voir note suivante).





5    Ici commence le voyage appelé traditionnellement « troisième voyage mission-naire » (18,23 – 21,14), après une année, peut-être, de résidence à Antioche. C’est plutôt la deuxième période de la grande mission paulinienne (voir note précédente), où le récit va se centrer sur Éphèse (19,1 note).





6     Voir 16,6 note.


1    Apollos aura du succès à Corinthe (18,27-28), où il sera l’occasion de polémi-ques dans l’Église (1 Co 1,12 ; 3,4-6 ; 16,12) ; voir Tt 3,13. On a proposé de voir en lui l’auteur de l’épître aux Hébreux.





2     Ou : éloquent.





3    Variante occidentale : Il avait été informé… dans sa patrie, c’est-à-dire Alexan-                    drie. D’après cette variante, la foi chrétienne aurait donc atteint l’Égypte à une époque très ancienne. Quoi qu’il en soit, le christianisme d’Apollos est d’un type archaïque qu’on pourrait qualifier « d’avant la Pentecôte », puisqu’il ignore le baptême chrétien (voir 2,38) ; voir 19,2 note ; 18,28 note. Sur la Voie : 9,2 note.





4   Autre traduction : brûlant de l’Esprit Saint. Mais la suite du texte suggère                   qu’Apollos n’a pas encore reçu l’Esprit.





5      Plutôt que de rectification, il s’agit d’un complément d’instruction.





6   Variante occidentale : Des Corinthiens en résidence à Éphèse, qui l’avaient entendu, l’invitèrent à passer avec eux dans leur patrie ; avec son accord, les Éphésiens écrivirent aux disciples de Corinthe de bien l’accueillir.


  


7      Littéralement : par la grâce.





8      Voir 2,36 note. Noter qu’Apollos ne s’adresse qu’aux seuls Juifs.





